
rirçut de ce mouvement souterrain, il a'éveilln, il fit un gete ; fut-ce Et nous espérons avec confiance queSon Excellence le Gouverneur-G-
* p arler 1 Lui, parler ! Il tira cette épée qui avait scunls le monde et, néral accèdera à cette partie du rapport du comité de vôtre hrnorablecorpO

S frappa sans re&âche des vieillards, des femmine, des eufans désarmés ; adopté le 30 (lu mois passé, (dans les vues iduquel nous concourons entière-
t exécrable lacheté est encore la seule dêleese de ces misérables ment) lequel suggère qu'il coaviendrait qu'à l'avenir toutes demandes de l-

partout (Ù il en reste. Où est la raison où est certitude rationnelle ? cences faites à Plécutif ussent référées, no à un seul indivIdu,snais se
quand je trouve une â ne qui ne croit pas en moi, c'est-à-dire à la corps des Mngisiîts.

* vIivite qîi est en moi, je la prends, j- me mets. à ses côtés, je la Le tout resp.ctueusement soumis.
autant que son âge et sa situati1ion in le permnent, je fais ce qu'une. Montréal, Fùvrier, 184. .

t Peut faire, por lui donn r le lait de l'amour. Mais que je ni'adresse
Cte mal.r. égoïste qui n'a ni lait ni charité, qui n'a pas de confiance et
ce fnéueînt pas de foi, elle me dira courbe la tte, sclav e a pi. B U L L E T I N.

eeset taitoi. La doet:ine ne se tait pa, la tête tymbv, et cett, tête tom- Libéralité du gouverner-Indemnité pqyé, aux Aabitans de Beattkornais.-
est un té;î.oignag de nouveau e notre certitude et de sa souveraineié. Excès de intempérance.
sh au mloment où à l'encontre le ces fausses doctrines nois périssons, à Son Excellence, Sir Charles Metcalf a fait don de £10 pour aider à la b-

omrnent là mmérie une preuve nouvelle de la vérité de notre foi nous est tisse d'une église catholique à Lacolle.
aéei C'e>t ain si que l'erreur se tue en voulant tuer.

UNlais), direz-vou.s,dans les sectes chrétiennes du moins vous reconnaîtrez Le terrain occupé par le passage du canal de Beauharnais et les incom-

de certitude rationnelle ? Non, car dans les sectes chrétiennes il y a aussi modités qui en résultent pour les habitans de ces terres, viennent de eur étre
"',tujgrOratgqui n'ont pas étudié, e, qui par conséquent 111n ii'<d

ti e-rante q ui lnt é e iuiants prcouvent oir uu a devier- payés la semaine dernière. On leur a distribué £12,000 pour ce premierr.s ra tio n nie le . S e u le m e n t c e s ig n o ra n t s p e u v e n t a vo ir u n e tfo s'i Vd d m m g m nt e n ls i m n or e £ 0 6 0 0 eqo m
8I*s un(beaucoup de points, ils croient ce que nous croyons, et ils sont d men e 0 à £,000 les dommages

une ignorance invincible, ils peuvent è're sauvés. causés en outre par les employés à la confection de ce canal. Les habitans

, Quant à ceux qui sont savans dans les sectes chretiennes, que font-ils1 s'attendent de jour enjo eevoir cette autre indemnité.

a t- ils in tr o d u it d a n s le rè g n e d u C h r is t ? I ls o n t b r is é l u s q u e v o u s p r e niè r e jo r ne s voi u u c t ede a u tie i d e m n i t Q u o i .o ce t e

riezi fait %,Ousîîmi~ipietîateju afc u pee~remièêre rêm écr«,i.oti ne soit qu'un ace de justice de la Part du go vcae-
, itez fatvos-Ilmmei,; in!priment chaque jouir a la face dle i EuroPe et
é tleiédes ouvrages où tout eat îié, où il ne reste plus qu'un niséra- mint, cependant ceux , i le font exécuter ne nous paraissent pas négliger

nasme, une poussièr et pas même le cadavre du cloistianise. Je entièrement les intérêts du peuple, et les infortunés qui en ressentent sitot
epreuves a v e d er, tout le nonde est a instruit de ces l'heureuse influence, seront forcés comme malgré eux d'ajouter au mains

L vemen des sectes chrétienines,elles se sont prépicitées de chûtes en de-
o de la vérité. E-t-ce en se précipitant qu'on piouve qu'on s'élève ; est- quelque confiance à ceux qui leur font rendre justice.

en détruisant qu'on prouve qu'on édifie? . Les attentats causés par les boissons enivrantes deviennent assez commun@
Je me résumna doic : ni dins les sectes chrétienne>, tni dans les culteL e es

Plens, ni nulle part ailleurs, en dehors de la doctrine catholique, il n'y a de il nous semble, pour engager à prendre des nesurea efficaces afin de prévenir
certitude rationnelle ; nous seuls la possédons, et comme il n'y a pas de la muliplicité de tant de forfaits. Voici encore un de ces tristes résultats
Critude de l'erreur, niais seulement de la vérité, la doctrine catholique,c'est de l'ivrognerie, que l'Aurore de mardi rapporte en ces termes:
Soérié, une vérité d'autant plus ptissante, que les obstacles à sa con'c "Samedi dernier, un nommé Lacrochetière, du faubourg Québec, dans

Sout plus puissants eux-n ême---..un excès de boisson, a assassiné sa femme à coup de bâton. Hier on dé-
-À ®c -sespérait de sauver l'infortunée. Conine le malheureux est entre les mains

o SOif UXCELLENcE le très honorable air Charles Théophilus Metcalfe, 'Ba- de la justice nous nous abstiendrons d'entrer dans d'autres détails. Encoe
ronet, Chevalier Grand' Croix du Très Ho.lorable Ordre lii Bain, un un exemple de la brutale et rnaudiie passion d'intempérance !"
des Très Honorabies Membres (lu Conseil Privé de Sa Majesté, Gou- On nous dira peut-être que ce sont de ces malheurs pour ainsi dire néces-
verneur Général de l'Amérique Britannique du Nord, Capitine-Gé- q
néral et Gouverneur en Chef (des Provinces du Canada, de la Nouvelle sares, qu'il est.plus aisé de déslores que d'arrêter enuèrement. Nous en
Ecosse, de Nouveau Brunswick, de l'île du Prince Edouard, Vice. convenions mais nous croyons aussi qu'on pourrait en diminuer considérable-
Amiral d'icelles, &c. &c., &c.-ment le nombe,si on en cherchait véritablement les moyens,et que ces moyens

t~ XiÉmorIAJL des.soisîigiés, membres du. Clergé, Marchands e ursdci- seraient bientôt trouvés,si l'ivrognerie était ausi préjudiciable au maintien du
toyens de Montréal, pouvoir qu'au bonheur de la société.Il est vrai qu'il y a en cette ville des ci-EXPOSE RESPECTUEUSEMENT,
Que les Honorables Magistrats du District de Montréal, asseml,és en toyens qui font tous leurs efforts pour paralyser ce terrible fléau.Nous ne sauri-
ssion Spéciale, le 30 du mois dernier, en considération (lu bien public, et ons passer sous silence la louable et sage ne.ure que la corporation de Mont-

dautres fins spécifiées dans le rapport du comité alors adopté, ont réal vient d'adopter. Pour favoriser la 'ociété de tempérance,elle emploie de*C0tidérablement réduit le nombre des Licences de Tavernes ; mesure que .
soussignés regardent comme absolument nécessaire, et qu'ils en- préfe e. ce, aux travaux.pu lies de la cité, tous ceux.qui appartiennent î

*aagent avec beaucoup de satisfaction, comme tendant à avancer dans un cette société. C ux qui se présentent aux conseillrs municipaux avec un
dégré proportionné la prospérité de la ville, en diminuant une des sources billet dupréfet de la société de tempérance, en preuve de leur sobriété, sont
*1es Plus fécondes de la misère, du dénuement, ,des maladies et des vices aussitôt admis parmi les travadleurs. il n'est pas nécessaire de rmarquer
qui y règnent, ainsi que des crimes et délits qui s'y commettent. . .

Qu'il y aurait lieu de craindre que les efforts des Magistrats pour parvenir que la municipalité y trouve, pour ainsi dire, autant son intérêt que les tem-
cette fin désirable ne devinssent inutilessi l'Exécutif était induit à accor- pérans et >u' île ne peut manquer de faire augmenter considérablement ls

der des licences pour tavernes que les Magistrats assemblés en session membres de la société de Tempérance.
1P8ciale auraient refusées, après mûr examen. V Excellen Nous pouvons encore enrégistrer deux excès tout récens de boisson,qui salinVue Mémorialistes supplient donc instamment Votrecede vou-
onir bien rejeter à l'avenir toute demande à elle faite de renverser la déci- être aussi coupables devant la loi que celui delacrochetière,n'en sontpas moins

on des Magistrats, et de ne permettre en aucune manière que le nombre criminels aux yeux de Dieu.On nous apprend que deux ivrognes viennent de se
tavernes ou auberges licenciés soit augmenté. livrer à de tels excès, que equx,qui nqus.racontent le fait, ignorent encore s'il y

Vos Mémorialistes priraient en outre qu'il plt à votre Excellence de don- aura moyen de les rappeler à la vie.Cette brutale passion e connait -point de
"r instruction aux autorités d'empêcher, autant qu'elles le pourraient, l'ex-
1stence de lieux où des liqueurs enivrantes seraient vendues sans licence, borne. Il nous semble pourtant que les châtimens terribles que Dieu entire

Vos Mémorialistes sont d'autant plus enhardis à adresser leur supplique visiblement de tems en temn devraient suffire pour faire ouvrir les yeux à
.1 1Ôtre Excellence, et portés à attendre d'elle une réponse favorable, qu'ils ceux qui ont encore un reste de raison. Voici un fait qu'on nous a raonté
Ont l'avantage de connaître les égards pour le bien-être de la société,et l'en- et qui en est un exemple frappant : Dans une de.ces orgies;où il y avait Plu-
cOuragement pour tout effort t ndant au maintien des mours publiques, qui euipeneste lefrappantcesdauneédecus orentoû il Ilu.
ont distingué la carrière publique et privée de votre Excellence. sueurs personnes à table, deux de ces débauchés qui portent enccre le tis

Et vos Mémorialistes ne cesseront de prier, d'esprit fort, échauffés par le vin se mettent à discourir sur la religion. 0
Sntréal, Février, 184.pe qu'ave ces dispositions, on ne fut pas longtems sans pro-

A leurs Honneurs les Magistrats du district de Montréal. Peut bien penser avac es s ns de ftpe intefpoursanr pr-
QU'IL PLSE A Vos HoNNEURs, foncer sa condamnation, et sans la traiter de funtôme inventé pour faire peur

Nous, Soussignés, membres du Clergé, Marchands, et autres Citoyens de aux ignorans et aux esprits faiblee. Eh'! pourquoi sarrêter en ai beau che-
Montréal, prenons la liberté d'exprimer la satisfaction que nous fontéprou- min ? Puisque la religion n'était qu'une chimère, comme ils venaient de
ver les efforts récemment faite par vos Honneurs, en session spéciale, pour le prouver, il devait en être la même chose de Dieu. Emerveillés de leur a-
réduire le nombre des tavernes licenciées. mesure que nous regardons comme
grandement propre à avancer le bien public, en diminuant l'existence de l'in- gacité et de leur découverte, nos deux athés remplisent promptement leus
digence, du vice et du crime dans la société, verres de vin, et s'écrient,pleins d'enthousiasme.: à la santé du Dieu néant !!
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